
LA RECONCILIATION : Col  .  1     :  20  -  22 ; II Cor  .  5     :  17  -  21 ; Lc  .  1     :  17
Eglise Evangélique Baptiste de l’Orléanais, Saint Jean de la Ruelle, 25 novembre 2018

Prière. < Lire Colossiens 1, v.20-22 ; II Corinthiens 5, v.17-21 ; Luc 1, v.17 >.
Vous l’aurez compris, j’ai à cœur de vous parler ce matin de … réconciliation. Oh, non
pas parce que nous serions en conflit entre nous, mais  parce que la réconciliation fait
partie de ces   signes prophétiques visibles de l’Eglise   vis-à-vis de nos contemporains, et
donc parce que je crois qu’il est important et même vital d’en prendre conscience dans
notre monde si tourmenté et où les antagonismes sont multiples, à tous points de vue  (cf.
encore ces derniers jours avec ces conflits sociaux, ces manifestations, ces grèves, etc…). 

<  Nous  sommes  en  train,  comme  vous  le  savez  bien  sûr,  de  réfléchir  ensemble  sur  le
développement de notre église, sur son avenir, ses perspectives, son projet, et nous avons eu la
semaine passée une très bonne réflexion apportée par notre frère Vincent sur la mission de
l’Eglise, ce qu’elle est appelée à vivre. Alors, en prolongement à cela, et  pour continuer notre
réflexion sur l’Eglise, sa raison d’être, sa mission, son rôle, eh bien je vous propose ce message
sur la réconciliation, car  il est à mon avis  nécessaire et même indispensable que nous soyons
tous unis dans notre vie d’église, que nous soyons ‘sur la même longueur d’onde’, et que nous le
restions, également durant ces temps de questionnement et même de décisions qui seront prises
quant à notre avenir (ce qui a aussi déjà été évoqué par notre frère la semaine passée, et que j’ai
aussi évoqué lors de la petite méditation du jour de jeûne et prière de fin octobre). >

 Quelle est notre mission  ,   en tant que chrétiens  ,   en tant qu  ’  Eglise de Jésus  -  Christ  ,
vis-à-vis de nos contemporains ? (…)  Est-ce que nous servons à quelque chose ? (…)

Je vous propose d’aborder ce sujet de la réconciliation en trois temps : 1°) celle entre
Dieu et nous, puis 2°)  celle entre les chrétiens, et ensuite 3°)  celle que nous sommes
appelés à apporter pour le monde qui nous entoure. 
Mais juste avant, comment définir la réconciliation ? (…) Le verbe ‘réconcilier’ traduit le
grec  katalasso.  Il  est  dynamique,  et  ‘il  signifie  avant  tout  changer  à  l’égard  de
quelqu’un’, car ‘il vient des racines allos = autre, et à partir d’un verbe allasso qui signifie rendre
autre, échanger’ (Doris Reymond-Ziegler,  Choisir la réconciliation, 1999, p.14), donc  la réconciliation est
dynamique, et elle permet de changer la relation à l’égard de l’autre.

I. – LA RECONCILIATON ENTRE DIEU ET L’HOMME
Ca,  c’est  la  base  de  toute  réconciliation !  Mais  avant  même  qu’il  puisse  y  avoir
réconciliation, il faut que l’homme soit conscient qu’il est en rébellion contre Dieu, oui
en  guerre  contre  son  Créateur !  Si  vous  n’êtes  pas  conscients  de  cette  vérité
fondamentale,  à savoir que  ‘ce sont vos fautes qui vous séparent de Dieu,  c’est à
cause de vos péchés qu’il s’est détourné loin de vous pour ne plus vous entendre’
(Es.59 :2),  ou bien que  ‘tous ont péché,… et sont privés de la glorieuse présence de
Dieu’ (Rm.3 :23), eh bien il n’est pas la peine de continuer à m’écouter … Mais je pense que
cela, vous le savez, n’est-ce pas, que nos péchés mettent une séparation entre nous et
le Seigneur, ou en d’autres termes que nous sommes en rébellion, en conflit avec Dieu à
cause des péchés qui habitent en nous ‘naturellement’, intrinsèquement, ‘parce qu’on
est comme ça’ et qu’on n’est pas parfaits, n’est-ce pas ? (…).

 Qu’a accompli Dieu pour nous réconcilier avec Lui ? (…) –  Il a envoyé son propre Fils,
Jésus-Christ, pour nous permettre de rétablir cette relation rompue par le péché, qui
est mort pour nous sur la croix du calvaire, et dont nous nous sommes encore souvenus tout à
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l’heure en célébrant la sainte Cène ensemble ( appel à se réconcilier avec Dieu …). ‘C’est (par
le Fils que Dieu)  a voulu  réconcilier avec lui-même l’univers tout entier : ce qui est sur la
terre et ce qui est au ciel, en instaurant la paix par le sang que son Fils a versé sur la croix. Or
vous, autrefois, vous étiez exclus de la présence de Dieu, vous étiez ses ennemis à cause de vos
pensées  qui  vous  amenaient  à  faire  des  œuvres  mauvaises ;  mais  maintenant,  Dieu  vous  a
réconciliés avec lui par le sacrifice de son Fils qui a livré à la mort son corps humain, pour vous
faire paraître saints, irréprochables et sans faute devant lui’. (Col.1 :20-22, texte lu au début).
 Et la conséquence de cette réconciliation avec Dieu le Père, c’est que ‘ainsi, celui qui est
uni au Christ est une nouvelle créature : ce qui est ancien a disparu, voici : ce qui est nouveau est
déjà là. Tout cela est l’œuvre de Dieu, qui nous a réconciliés avec lui par le Christ … En effet,
Dieu était  en Christ,  réconciliant les  hommes avec lui-même,  sans  tenir  compte  de  leurs
fautes,…’ (II Cor.5 :17-18a + 19a). 
 Voici donc notre première tâche  ,   à nous chrétiens ‘nés de nouveau’, nouvelles créatures
de Dieu :  amener les gens dans notre entourage à se réconcilier avec Dieu !  Voilà
pourquoi  Paul  dit  ensuite :  ‘…il  a  fait  de  nous  les  dépositaires  du  message  de  la
réconciliation.  Nous  faisons  donc  fonction  d’  ambassadeurs   au  nom du Christ,  comme si  Dieu
adressait par nous cette invitation aux hommes :  « C’est au nom du Christ que nous vous en
supplions : soyez réconciliés avec Dieu. Celui qui était innocent de tout péché, Dieu l’a condamné
comme un pécheur à notre place pour que, dans l’union avec le Christ, nous soyons justes aux yeux
de Dieu. »’. (II Cor.5 :19b-21). Remarquez avec quelle insistance Paul supplie les chrétiens
Corinthiens ? ‘C’est au nom du Christ que  nous vous en supplions :  soyez  réconciliés
avec Dieu’ ; c’est pathétique et fort, cet appel de l’apôtre ! Question : de quelle manière
est-ce que je perçois les gens de mon entourage ? (…)  Est-ce que j’ai en moi cet ardent
désir qu’ils soient réconciliés avec Dieu, ou bien est-ce que je m’en fiche royalement s’ils
deviennent chrétiens ou non ? (…) Alors certes, c’est le Saint-Esprit qui convainc les gens à se
convertir à Christ, et pas nous-mêmes, et nous savons que pas tout le monde va effectivement se
convertir,  mais  je  pense que  si  nous  avons  vraiment à cœur que ces personnes-là  se
convertissent et fassent la paix avec Dieu (car il faut toujours être conscients que l’enjeu, il
est  là :  la  guerre  ou  la  paix  avec  le  Créateur  et  Seigneur  de  tout  l’Univers !), alors  nous
commencerons par   prier   le Seigneur pour elles, intensivement, régulièrement … 
Arrêtons-nous  juste  un  instant  sur  cette  notion  d’ambassadeur.  ‘La  mission  d’un
ambassadeur est double : 1°) manifester les valeurs de son pays (du Royaume de Dieu) ;
2°)  donner envie aux autres d’aller dans ce pays (attirer les incroyants au salut)’. Un
ambassadeur reflète à l’étranger une certaine image de son pays, il agit pour le compte
de son président ou souverain, il ne peut pas défendre ses propres valeurs ; c’est donc à
la fois un immense   honneur   qui lui est donné de représenter sa patrie, mais c’est aussi un
devoir  , puisqu’il ne peut pas faire ce qu’il veut. ‘Nous sommes devenus citoyens du ciel et nous
avons le privilège de représenter de Roi des rois, avec le devoir de ne faire que ce que Dieu veut
que nous fassions… Un ambassadeur vit dans le pays dans lequel il a été mandaté, il se plie aux lois
de cette nation,  mais  ne se conforme pas à l’esprit de celle-ci. Nous sommes justifiés et
sauvés par la grâce que le Père a manifestée au travers de son Fils     :  c’est un grand
privilège.  Nos valeurs ne doivent plus être celles du monde, mais celles du Royaume     :
c’est un   devoir   incontournable’ (Luc Maroni, La réconciliation au cœur du prophétique,  2004, p.21).
 Puissions-nous  être  des  ambassadeurs  de  Dieu  dans  notre  société,  des
ambassadeurs des valeurs et de la vie du Seigneur, et ainsi refléter la vie de Christ
dans nos paroles et nos actes,  en faisant envie à notre entourage de connaître notre
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‘pays d’origine’, le Royaume de Dieu, ainsi que notre ‘président’, le Seigneur Dieu !  Oui
l  ’  Eglise est appelée à être ambassadrice de Christ  , dans le quartier, la ville, la région !

II. – LA RECONCILIATION ENTRE LES CHRETIENS
‘Il  accomplira  sa  mission  sous  le  regard  de  Dieu,  avec  l’esprit  et  la  puissance  d’Elie,  pour
réconcilier les pères avec leurs enfants, pour amener ceux qui sont désobéissants à penser
comme des hommes justes et former ainsi un peuple prêt pour le Seigneur’. (Lc.1 :17).
Ce texte du début de l’Ev. de Luc est une citation libre du dernier verset de l’A.T., Mal.3     :24 (ou
Mal.4     :6, suivant les versions de la Bible) : ‘Il tournera le cœur des pères vers leurs enfants, et des
enfants vers leurs pères, de peur que je ne vienne pour frapper le pays et me le vouer tout
entier’. Ce passage parle de la mission de Jean-Baptiste, le précurseur de Jésus-Christ.
J-B a préparé le chemin du Messie par ses appels à la réconciliation, il y a travaillé par
son  ministère  prophétique ;  en  effet,  ‘la  Bible  rapporte  ses  vibrants  appels  de
repentance, et ses efforts pour amener la réconciliation comme base au ministère
de Jésus-Christ’ (Maroni, p.13).  Lc.3 :11-14 nous rapporte une partie d’un de ses sermons,
tout simple, et qui est ‘les fondements de celui qui se réclame de Jésus : partager son
vêtement et sa nourriture avec celui qui n’en a pas ; ne pas abuser de son autorité sur
autrui ; ne pas commettre de fraude ; se contenter de ce que l’on a’. A réfléchir pour nous
… ‘J’aime que la mission de réconciliation, exprimée dans Mal.3 :24 et Lc.1 :17 soit confiée à un
homme (J-B) qui dénonce le péché sans crainte des conséquences (cela ne signifie pas qu’il était
inconscient ;  lorsqu’il  a  critiqué  Hérode d’avoir pris  Hérodiade,  la  femme de son demi-frère,
comme  épouse,  Mc.6 :17-27).   Dieu  ne  propose  pas  une  réconciliation  molle :  la
réconciliation  ,    oui     ;   le péché  ,    non. Le rejet de l’homme, quel qu’il soit, non ; le rejet du
péché, quel qu’il  soit, oui. Il a choisi un homme qui pouvait dispenser de l’amour, sans
compromis : voilà ce que les chrétiens doivent manifester de plus en plus. Nous devons
investir davantage d’énergie dans toutes les formes de réconciliation, sans nous laisser
aller à une tolérance humaniste qui laisserait une grande latitude au péché.  C’est un
message prophétique,  bien plus fort à mon sens que toutes les formes possibles de
prophéties  ou  de  signes,  même si  ces  réalités  sont  nécessaires  et  ne  peuvent  être
négligées’ (ceci est écrit par un pasteur charismatique, Luc Maroni, p.14 !). 
Et cet homme, J-B, a aussi eu comme rôle de réconcilier les générations (les parents avec
leurs enfants, les enfants avec leurs parents).  Cela signifie – et nous pouvons ici aller encore
plus loin que ce texte, sans le trahir je pense – que la réconciliation devrait concerner les
générations,  certes,  mais  aussi  l’ensemble  des  sphères  dans  l’Eglise,  l’ensemble  des
catégories de personnes. Si, en Christ,  ‘il n’y a donc plus de différence entre les Juifs et les
non-Juifs, entre les esclaves et les hommes libres, entre les hommes et les femmes’ (Gal.3 :28),
cela devrait signifier que nous pouvons tous   (  dans l  ’  Eglise de Jésus  -  Christ  )   vivre en paix et en
harmonie les uns avec les autres, ‘et parce que vous révérez le Christ, vous vous soumettrez les
uns aux autres’ (Eph.5 :21) (cf. aussi Ph.2     :1-5 par ex.).. Croyez-vous que cela est possible ? (…)

Concrètement,  cela  veut  dire qu’il  est  important   voire  même    indispensable  que  les
chrétiens soient réconciliés entre eux, puisque nous appartenons au même Seigneur qui
nous a sauvés ! (raconter ces personnes chrétiennes, dans une autre région de France, qui – pour
des  questions  suite  à  la  mort  d’une  femme décédée  sans  enfants  –  ne  se  parlaient  plus  et
fréquentaient 2 églises (baptistes) différentes, depuis des dizaines d’années !).
 Si vous êtes en conflit avec d’autres chrétiens, soit dans l’église locale, soit ailleurs,
allez-y,  faites le premier pas et allez vous réconcilier avec eux ;  peut-être devrez-vous
abandonner une part de votre fierté ou vous vous sentirez humiliés, mais qu’importe, vous verrez
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qu’en fin de compte,  vous y gagnerez pour votre vie, vous vous sentirez plus légers, et
votre communion avec Dieu et les autres en sortira renforcée !  (…) … et je dirais
encore autre chose : le témoignage de l’église s’en trouvera renforcé !
Voici un livre d’Ellie Philpott, édité par Portes Ouvertes, qui parle de la réconciliation entre les
chrétiens d’origine palestinienne et ceux d’origine juive (le montrer, p.33ss en particulier).
Souvenons-nous aussi que la création du CNEF (Conseil National des Evangéliques de France) a
commencé lorsque des chrétiens évangéliques si divers ont décidé, dès 2001 je crois, à se parler,
se connaître, se fréquenter, puis se demander pardon pour les critiques et jugements passés, ce
qui a permis qu’en juin 2010, le CNEF soit venu à l’existence.
Pour terminer cet aspect, une citation biblique : ‘Je vous donne un commandement nouveau,
dit Jésus en  Jn.13     :34-35 :  Aimez-vous les uns les autres.  Oui, comme je vous ai
aimés, aimez-vous les uns les autres.  A ceci  tous reconnaîtront que vous êtes mes
disciples :  à l’amour que vous aurez les uns pour les autres’ !  L’amour entre les
chrétiens est un signe pour les non-croyants ! … Alors quelle image leur donnons-nous ?
Sommes-nous prêts à nous pardonner mutuellement, et à être réconciliés ? (…)

III. – LA RECONCILIATION POUR LE MONDE
Si les chrétiens que nous sommes posent des signes de réconciliation dans notre
société, cela se voit, et cela parle ! Le croyez-vous ? (…) Désirez-vous le vivre ? (…). Je
vous encourage à vous engager pour amener  des signes de réconciliation,  des signes
d’espoir, des actes concrets d’amour auprès de ceux qui souffrent, et aussi auprès de
nos Autorités pour qu’elles interviennent en faveur de ceux qui souffrent. 
Mais  je  vous  exhorte  aussi  à  demander  au  Seigneur  de  vous  utiliser  pour  être  des
artisans de paix et de réconciliation   dans les conflits que vous constatez près de vous,
et à – pourquoi pas –  agir comme   médiateurs   dans des situations difficiles (ça peut être
dans le voisinage, au travail, au sein de la famille), et ainsi à manifester l  ’  amour de Dieu en
Jésus  -  Christ,  qui transcende les situations les plus lourdes en cantiques de joie.
Utopique ? (…) Peut-être un peu, mais … souvenez-vous de   Martin Luther King (un pasteur
baptiste !) et de son fameux ‘  J’ai fait un rêve  ’, qui a été un déclencheur pour amener la
réconciliation entre les Noirs et les Blancs aux USA … alors,  …  qu’en est-il  d’autres
rêves apparemment utopiques,  mais qui – lorsqu’ils  sont arrosés de prière auprès du
Seigneur de la paix – peuvent devenir réalité, et ceci  grâce à Ses ambassadeurs que
sont Ses enfants les chrétiens, … vous et moi ?
‘Heureux les artisans de paix  ,   ils seront appelés fils de Dieu’ (Mt.5 :9).

Conclusion :  Permettez-moi cette citation de Claude Baecher, orateur du congrès 2017 de la
FEEBF à Mulhouse : ‘Que Dieu fasse que nos cultes et adorations soient ceux d’un peuple
réconcilié, mais aussi formé pour être artisan de paix et de fraternité, car Dieu est
passionné de bonnes relations’ (Claude Baecher, ‘Artisans de paix dans la situation présente’, Les cahiers de
l’école pastorale, no.105, 2017, p.21)

Ce  dont  nous  nous  sommes  entretenus  ce  matin  est  très  important,  mes  frères  et
sœurs, réfléchissez-y bien. Il a un mot d’ordre tout simple que j’aimerais vous laisser,
c’est Rom.12 :18 : ‘Autant que possible, et dans la mesure où cela dépend de vous,   vivez
en paix avec tous les hommes  ’ (expliquer : parfois, cela ne dépend pas de nous…).  C’est aussi comme
cela que nous allons ‘construire l  ’  église ensemble’ (mot d’ordre de la FEEBF pour l’année) et
que nous allons pouvoir avancer ensemble dans le chemin que Dieu nous a tracé !     
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Amen   
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